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COMMUNIQUÉ

La FNCPG-CATM dénonce avec force les tags négation-
nistes qui ont été inscrits sur le centre de la mémoire
d’Oradour-sur-Glane (Haute-Vienne), village martyr de la
Seconde Guerre mondiale.
Nous pensons aux 642 victimes du massacre du 10 juin
1944, mais aussi aux habitants d’Oradour-sur-Glane et
plus particulièrement à Robert Hebras, dernier survivant.
Nous sommes meurtris, nous aussi, par ces dégradations
révisionnistes faites sur le mémorial, une insulte à
l’Histoire, à la mémoire des martyrs, à leurs familles.
La FNCPG-CATM partage l’émotion nationale provoquée
par cet acte ignoble et apporte son soutien aux autorités
afin que justice soit faite.

PENSION MILITAIRE D’INVALIDITÉ

La valeur du point d’indice de pension mili-
taire d’invalidité est passée à 14,68 euros
rétroactivement au 1er janvier 2020.

• La retraite du combattant augmente ainsi à
763,36 euros par an.

14e CONCOURS DES PETITS ARTISTES DE LA MÉMOIRE

L’édition 2019/2020 du concours des PAM s’est déroulée en période de crise sanitaire, moins de 100 classes
ont participé, soit près de 2 à 3 fois moins que l’année précédente.
Ce concours qui s’adresse aux classes de CM1/CM2 existe depuis l’année 2006, ce qui fait que depuis le début
60 000 jeunes ont participé, soit environ 3 000 classes. Les tout premiers concurrents ont aujourd’hui 25 ans.
Comme l’a précisé Mme PAUCELLE-DELELIS, Directrice générale de l’ONACVG, les participants viennent de
toutes les académies, il n’y en a pas davantage dans les régions impactées sur leur sol par la guerre de 1914-
1918, c’est donc la preuve que ce conflit a touché profondément l’ensemble de la Nation.
Le jury rassemblé aux Invalides s’est prononcé sur le pal-
marès suivant :
1er prix : Ecole élémentaire A. Camus d’Epinay/Orge
(Académie de Versailles).
2e prix : Ecole primaire U. Principellu de Furiani
(Académie de Corse).
3e prix : Ecole Duguesclin de Fougères (Académie de
Rennes).
Mention «Coup de Cœur» : Ecole Raymond Aubert de
Belfort (Académie de Besançon).
Mention «Numérique» : Groupe scolaire Jacques Majorelle de Marrakech.
Mention «Pédagogique» : Ecole primaire de Dompierre/Veyle (Académie de Lyon).
Le jury s’est incliné devant le travail remarquable des professeurs des écoles et de leurs élèves.
Le futur concours 2020/2021 est déjà lancé.

Paulette Chovelon
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EDITORIAL
DE

PAULETTE CHOVELON

PORTE-DRAPEAUX
Mission – Engagement

Que seraient les Journées Nationales de Commémorations sans eux ? Ils sont là, dignes et tellement visi-
bles, arborant fièrement les couleurs de la France. Ils sont là, silencieux, solennels, le regard droit, la
tenue impeccable, l’insigne de porte-drapeau qui les distingue épinglé sur le baudrier. Ils sont présents
aussi, hors commémorations nationales, lors des obsèques d’un ancien combattant, sur le pont
Alexandre III pour honorer les militaires tués en opérations extérieures, aux Invalides, dans les préfec-
tures, devant les monuments aux morts et les stèles, dans les départements, dans les cantons. Ils sont là
partout, ici et là, chaque fois qu’ils sont sollicités. Ils ne se plaignent jamais, ni du soleil, ni du vent, ni
de la pluie, ni du froid extrême qui gèle les pieds, qui glace les doigts.

Nous les avons tous vus, stoïques, quelquefois trempés jusqu’aux os, d’autres fois à la limite du malaise
dû à l’ensoleillement. Nous les connaissons bien à force de les rencontrer, de les saluer, chacun attaché
à son drapeau et à son association, combien de mains ont-ils serrées, celles des Préfets, des Maires, des
Elus, des Généraux, des Militaires ? 

Qu’il soit ancien combattant, portant la coiffe relative à son régiment, qu’il soit civil, tête nue, qu’il soit
homme ou femme, jeune ou âgé, le porte-drapeau sait que sa mission est essentielle et qu’elle se perd
dans la nuit des temps, il sait qu’il faut tout mettre en œuvre pour pérenniser cette mission.

Dans de nombreuses autres cultures et dans notre pays, tout au long de notre Histoire, on l’a rencontré.
Autrefois, à l’occasion des couronnements ou sur les terrains de batailles, il portait fièrement son emblème,
aujourd’hui, il est incontournable dans notre société, sa mission hautement symbolique rend hommage
aux combattants, aux disparus, aux morts pour la France, et nous le souhaitons, il faudra qu’il soit pré-
sent demain, que la relève soit assurée par la jeunesse, que celle-ci soit informée qu’il existe un enga-
gement possible pour elle, garçons et filles, dans un monde associatif qui parle à tous, puisqu’il parle
de notre histoire, de notre mémoire.

Sachons mettre à l’honneur nos porte-drapeaux qui le méritent bien ! Il faut reconnaître l’engagement
et surtout la constance dans l’engagement. Pour cela, le diplôme de porte-drapeau a été créé, ce diplôme
signé du ministre en exercice, récompense celles et ceux qui honorent leur pays en portant le drapeau
tricolore, pendant trois, dix, vingt ou trente années. Pour certains d’entre eux, nous savons que cette mis-
sion dure depuis 50 ans et plus, un véritable «sacerdoce» qui demande un dévouement extrême. Parce
que nous l’avons demandé à notre Ministre, nous avons bon espoir qu’un nouvel échelon, au-delà de
trente ans, soit créé afin de valoriser au mieux la qualité de porte-drapeau.

Rendons hommage à celles et ceux qui, gantés de blanc, bénévolement, dans une grande dignité,
rythment les commémorations patriotiques et apportent par leur présence un faste certain et l’éclat
d’une note colorée en bleu, blanc et rouge.
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Pour la Fédération nationale et les associations départementales,
l’année 2020 aurait dû être une grande année de commémora-
tions festives de la libération des stalags et oflags, le soixante-
quinzième anniversaire, soit trois quarts de siècle, hélas la crise
sanitaire qui touche le monde entier s’est invitée dans ces pro-
jets.

Il n’est pas inutile de rappeler que la source de la
Fédération se situe dans le second conflit mondial qui a
fait de nombreux morts et prisonniers.

Selon Evelyne Gayme, dans la revue du dialogue entre civils
et militaires «INFLEXION» : « Fin juin 1940, au terme de la
Campagne de France menée en six semaines par l’armée
allemande, la France compte un peu moins de 100 000 sol-
dats tués – Ce qui est considérable si on rapporte ce chiffre
aux 160 000 morts et disparus de la bataille de Verdun qui,
elle, dura 6 mois en 1916 ».

Un million huit cent mille hommes seront faits prisonniers et
seront détenus, pour une grande partie, en Allemagne pen-
dant toute la durée de la guerre. Ils avaient combattu et sou-
haitaient que soit reconnue leur qualité de combattant.

En 1949, les prisonniers de guerre se mobilisent à l’appel du
Président Lepeltier qui s’est exprimé ainsi : 

«À travers la France entière, tous les P.G. seront debout, unis
comme toujours : pour commémorer le premier jour de la
lutte pour la liberté ; pour saluer tous ceux qui partout sont
tombés pour la cause commune ; pour défendre l’honneur
des Combattants Prisonniers de Guerre ; pour obtenir la
reconnaissance de leurs droits.»

Une affiche appelle à ce grand «rassemblement national des
PG», elle est signée de l’artiste André Fougeron à qui l’on
avait confié sa réalisation. C’est l’imprimerie Schuster qui la
reproduisit.

Ils se sont réunis le 3 septembre 1949. Plus de 100 000 par-
ticipants ont répondu à cet appel, au Vel d’Hiv d’abord. Puis,
au sortir du Vel d’Hiv, les P.G. décidèrent d’aller à l’Arc de
Triomphe se recueillir sur la tombe du Soldat Inconnu. Non
sans difficultés, car le ministre de l’époque avait fait encercler
le vélodrome d’un cordon de chars, lesquels, heureusement,
n’ont pas opposé de farouche résistance !

Pourquoi commémorer le 3 septembre
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Le 3 septembre 2020 en mémoire du 3 septembre 1949

C'est dans un contexte particulier, avec notamment l'obliga-
tion de porter un masque et en respectant la distanciation,
que s'est tenue la cérémonie annuelle du 3 septembre à Paris,
sous l’Arc de Triomphe.
Etaient présents aux chaînes auprès du Président Hubert
CHAZEAU et du Secrétaire Général Serge AUFFREDOU :
– Madame Véronique PAUCELLE-DELELIS, directrice générale
de l’ONACVG,
– Madame Katherine De MEAUX, adjointe au Maire du
XVIème arrondissement, chargée des Anciens Combattants,
– Le Général Paul MOREAUX représentant le Général Bruno
DARY, Président de «La Flamme sous l’Arc de Triomphe,
Flamme de la Nation»,
– Dominique LEPINE, Président de l’UFAC,
– André RAKOTO, Directeur du Service Départemental de
l’ONACVG de Paris.
À noter la présence, également de Jean HELOU, correspon-
dant Défense de la mairie du XVIème arrondissement.
Une gerbe unique a été déposée par Hubert CHAZEAU
accompagné de Mme PAUCELLE-DELELIS et Mme De
MAUX.
La Flamme a été ravivée par le Président.
Les porte-drapeaux étaient présents derrière le drapeau de la
Flamme.
La cérémonie fut très belle et très sobre, nous communiquons
ci-dessous le texte qui fut lu, comme chaque soir, en début
de cérémonie, rappelant le sens de notre présence.

La Flamme
Le ravivage de la Flamme sous l’Arc de Triomphe va bientôt
commencer.
Ce geste immuable, dont la grandeur tient autant à sa sobriété
qu’à sa symbolique, mérite d’être expliqué, pour que notre
démarche, à la fois individuelle et collective, s’inscrive dans
cette longue tradition et qu’elle garde le sens profond voulu
dès son origine par ses pères-fondateurs. 
La tombe, devant laquelle nous sommes réunis, est à la fois
le tombeau d’un soldat dont nul ne connaît le nom, et le
cénotaphe de tous ses compagnons d’armes, d’hier et d’au-
jourd’hui, morts pour la France au Champ d’Honneur : elle a
été conçue pour nous souvenir du sacrifice immense que l’ar-
mée française a consenti durant la Première Guerre mondiale
pour défendre la France ; les quelques un million quatre-
cents mille soldats tués au combat constituèrent le prix à
payer pour défendre chaque arpent de terre de notre pays et
parvenir ainsi à la victoire. A ces morts, il faut ajouter tous
ceux de la Seconde Guerre mondiale, ceux des guerres
d’Indochine, d’Algérie et enfin ceux des Opérations
Extérieures. Par leur mort, ces soldats nous permettent,
aujourd’hui encore, de vivre dans un pays libre. Et pour que
ce soldat, à la fois inconnu et célèbre et dont le silence et le

sacrifice font la grandeur, ne voit pas sa mémoire se perdre
dans l’oubli, ce monument a été magnifié, trois ans plus tard,
par une flamme ; c’est la «Flamme du Souvenir» !

Mais si l’œuvre de mémoire est indispensable, elle n’est pas
suffisante, car il nous faut aussi chercher à comprendre le
sens de ces sacrifices inouïs et incompréhensibles à notre
regard d‘homme contemporain. Car le prix des combats fut à
l’époque et reste encore aujourd’hui supporté par l’ensemble
de la Nation française, avec ses destructions, son cortège de
blessés, ses veuves de guerre et ses orphelins, qui portèrent
et continuent de porter le prix de la victoire dans leur cœur,
leur corps et leur âme ! Afin  que nous comprenions qu’au-
cune souffrance n’est vaine, quand le but est compris et par-
tagé par tout un peuple, cette flamme a dépassé le symbole
de la «fraternité d’armes», pour devenir désormais la
«Flamme de la Nation» !

Mais la vie nous apprend que rien n’est jamais acquis défini-
tivement et que vivre librement dans un pays en paix se mérite
chaque jour. Chacun de nous doit donc être conscient qu’en
rendant hommage au Soldat Inconnu, il rend hommage à
ceux qui ont servi la France, qui ont bâti et défendu la nation,
qui ont payé le prix du sang et des larmes, et qui, aujourd’hui,
nous servent d’exemple. Aussi, chacun de nous, en venant
honorer le Soldat Inconnu, doit-il s’engager personnellement
à servir son pays, ne serait-ce qu’en faisant son devoir d’Etat
partout où il se trouvera.
L’avenir de notre pays est à ce prix ! C’est la «Flamme de
l’Espérance» !
La reproduction de ce texte est autorisée à condition de citer
la source : © 2020 - Général d'armée Bruno DARY (2s), pré-
sident du comité de la Flamme -
https://www.laflammesouslarcdetriomphe.org

P. Ch.

Mme Paucelle-Delelis félicite M. Pierre Bellet.
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La République a fait de Bazeilles un symbole : «La
République s’est emparée de cette débâcle pour en faire une
défaite honorable et même héroïque. Politiquement, la
Dernière Cartouche est au cœur de ce projet pour diffuser
l’idée républicaine et celle de l’État-nation qui naît à cette
époque partout en Europe. Le 4 septembre, avec la capture
de l’Empereur à Sedan, la République est proclamée. Mais
l’Assemblée est encore monarchiste, elle sera républicaine
en 1877» explique Eric Deroo, spécialiste des représentations
sociales, coloniales et militaires et chercheur associé au
CNRS. «On va sanctifier le simple soldat, promu nouveau
héros laïc… qui pour l’honneur, tirera la dernière cartouche». 

LA DÉPÊCHE D’EMS
Cette guerre franco-allemande de 1870 est un conflit qui
opposa du 19 Juillet 1870 au 28 Janvier 1871, la France à une
coalition d’Etats allemands dirigée par la Prusse, constituant
la confédération de l’Allemagne du Nord, le royaume de
Bavière, de Wurtemberg et le grand-duché de Bade. Otto Von
Bismarck, Premier ministre prussien fit tout son possible pour
que la guerre advienne. L'une des causes fut le jeu politique
des classes dominantes autour du trône d’Espagne (vacant
depuis la Révolution de Septembre 1868) et la candidature
d’un prince allemand, Léopold de Hohenzollern-
Sigmaringen, un cousin catholique du roi Guillaume 1er de
Prusse. Bismarck déforme dans l'opinion un démêlé diploma-
tique mineur, réglé à l'amiable, puisque cette candidature, a été
retirée à la demande de la France, après une entrevue de
l’ambassadeur de France, Vincent Benedetti avec Guillaume
de Prusse. Il l’a transformé en un camouflet insupportable
pour les dirigeants français de l’Empire, grâce à cette fameuse
dépêche d’Ems adressée aux chancelleries étrangères où il a
fait un récit tronqué de l'entretien entre Guillaume de Prusse
et l'ambassadeur de France. Il laissait croire à un congédie-
ment humiliant de l'ambassadeur, espérant que «ce texte fera
sur le taureau gaulois l'effet d'un chiffon rouge».
En effet, il provoqua, à Paris, l'indignation de l'opinion fran-

çaise qui a poussé à la confrontation avec la Prusse, autant
pour défaire un rival dangereux que pour agrandir le territoire
national.
Le 19 juillet 1870, l’Empire français déclare la guerre au
royaume de Prusse, mais les troupes françaises sont néan-
moins mal préparées, moins nombreuses (300 000 contre
500 000), et manquent d'une stratégie militaire concertée.
Face à des troupes allemandes qui ont une expérience
récente et victorieuse du feu (lors des conflits contre le
Danemark puis l'Autriche, deux ans après), une artillerie lourde
et une excellente formation. Marqué par les innovations tech-
niques concernant le feu, qui permet un tir plus rapide, et le
déclin conséquent de la place de la cavalerie, le conflit
tourne rapidement à l'avantage des Allemands. Les Français
sont défaits à plusieurs reprises, leurs armées se réfugient
dans des forteresses (Metz, Sedan). Napoléon III, qui dirige
l'armée et a laissé la régence à son épouse Eugénie de
Montijo, encerclé à Sedan, doit capituler le 2 septembre
1870.

L’ANNEXION DE L’ALSACE ET DE LA LORRAINE
Cette capitulation entraîne la chute du régime et la proclama-
tion de la République. Le gouvernement provisoire continue
la guerre, mais la masse des volontaires rassemblés par ses
représentants manque de matériel et d'encadrement. Le gou-
vernement est assiégé à Paris qui est bombardé à partir de
Janvier 1871, et en l'absence de victoires décisives dans le
Nord, l'Est, la Bourgogne ou sur la Loire, un armistice est
signé le 26 janvier 1871. Le traité de paix est signé le 10 Mai
1871 à Francfort -sur-le-Main. Forts de cette victoire, les États
allemands s’unissent en un Empire Allemand proclamé au
château de Versailles dans la galerie des Glaces le 18 Janvier
1871, en représailles de la décision prise par Louis XIV en
1689 de mettre à sac le Palatinat.
La victoire entraîne l’annexion de l’Alsace (excepté le terri-
toire de Belfort) et d'une grande partie de la Lorraine, que la
France ne récupère qu'en 1918. Cette dernière doit égale-

Une ministre déléguée auprès de la ministre des Armées, Geneviève Darrieussecq et un millier de soldats des Troupes
de Marine, ont commémoré les 150 ans de la guerre de 1870 et les combats de la Dernière Cartouche à Bazeilles le
dernier week-end d’Août, avec bivouac, parcours mémoriel, cérémonie militaire…

Sur ces terres d’Ardennes, les armées prussiennes ont vaincu l’armée impériale de
Napoléon III, contraint à la capitulation à Sedan. Une véritable boucherie avec
2600 morts côté français, 5000 côté bavarois, où les Français ont offert une résis-
tance acharnée face à l’ennemi. Marsouins et Bigors l’expulsant à deux reprises. Ils
ont tenu, maison par maison y compris celle qui abritait l’auberge Bourgerie où
quelques officiers et une trentaine de soldats blessés tinrent le feu adverse des heu-
res durant, avant de succomber par manque de munitions, ayant épuisé leurs… der-
nières cartouches. Dans cette maison transformée en musée, les murs et plafonds
sont encore perforés des tirs ennemis.

150e ANNIVERSAIRE DE LA GUERRE DE 1870
LA GUERRE OUBLIÉE

«Capitulation de Sedan» la phobie du casque à pointe 
dans le journal satirique français «Le Charivari» du 22 septembre 1870.
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150 ans jour pour jour, la cour de la mairie, située alors Place Malbec, se remplit depuis le matin de réservistes rappelés en
renfort. En effet, notre armée s’active au nord Est de la France et
elle est en difficulté.
Rappel de l’histoire : les tensions entre l’Empire français de
Napoléon III et l’Empire prussien débouchent, le 19 juillet, sur
la déclaration de guerre de la France à la Prusse.
Les combats et les défaites s’enchaînent… et nous arrivons au
1er septembre, jour où les réservistes sont convoqués dans les
mairies pour être acheminés vers le front.
Qui sont ces hommes ? Tout sauf des soldats ! Exemptés au tira-
ge au sort, souffrant d’une vague maladie, soutien de famille…
ils ont réussi à passer à travers les mailles de la conscription.
Leur statut est régi par une loi de 1868 qui les affecte à la simple
défense des places fortes, des côtes maritimes ou au maintien
de l’ordre intérieur.
Simples paysans pour la plupart, ils doivent quitter leur village.
Adieu la moisson, adieu les vendanges, adieu femme et enfants !
Direction Bergerac où se regroupe le premier bataillon du 22e

régiment des Mobiles de la Dordogne. Ils viennent de Bergerac
bien sûr, mais aussi de Beaumont, Belvès, Cadouin, Lalinde, Le Bugue, Monpazier, etc. Pendant trois semaines, ils vont rece-
voir une instruction sommaire avant d’être envoyés vers Tours et Orléans, à pied !
Qui sont leurs chefs ? Il s’agit en général de notables dont les grades tiennent plus compte de leur statut social que de leurs
qualités militaires même si, parmi eux se trouvent certains officiers ou sous-officiers atteints par la limite d’âge.
C’est à ces hommes que nous rendons aujourd’hui hommage, les Mobiles de la Dordogne que l’on désignait avec une cer-
taine condescendance sous le sobriquet de «Moblots». C’est oublier que ces soldats mal instruits, mal habillés, mal armés
vont remporter une des rares victoires de cette guerre désastreuse : la bataille de Coulmiers où l’assaut des périgourdins a
brisé la résistance des Bavarois.
Bergerac s’est montrée reconnaissante envers ces soldats. C’est d’abord le magnifique monument des Mobiles qui se trouve
en centre-ville devant le tribunal. Certaines de nos rues portent un nom lié à cette guerre comme la rue de Coulmiers, la rue
du colonel de Chadois ou le boulevard Chanzy. Un combattant des Mobiles, le sergent Emile Géraud a été maire de Bergerac
de 1878 à 1884…
Je terminerai donc cette intervention en soulignant l’engagement de ces hommes non seulement en 1870 mais au cours des
siècles : Mobiles de la Dordogne, Poilus de 1914, soldats engagés dans la Drôle de guerre en 1939, appelés en Algérie… 
Ce n’étaient pas des volontaires, mais ils n’ont pas hésité à tout abandonner pour défendre leur patrie.

Jonathan PRIOLEAU

ment supporter l'occupation d'un bon tiers de son territoire
jusqu'en 1873, et du paiement d'une indemnité de cinq
milliards de francs-or. La défaite et la perte de l’Alsace et de
la Lorraine provoquèrent en France un sentiment de frustra-
tion durable et extrême qui contribua à la montée d'un natio-
nalisme revanchard.
D’autant que plus de 509 000 français avaient été faits pri-
sonniers dont 420 000 détenus en Allemagne, 4000 internés
en Belgique et 85 000 en Suisse contre 35 000 soldats alle-
mands faits prisonniers. La plupart des prisonniers français
restèrent captifs en Allemagne de 2 à 10 mois. 18 000 prison-
niers français morts dans les camps sont enterrés en
Allemagne.
Mais surtout, la déception face à la défaite, l’hostilité vis-à-vis
de l’Assemblée récemment élue, à majorité monarchiste ainsi
que certaines mesures prises par celle-ci ou par le gouverne-
ment renforcèrent un climat d’agitation, à Paris, au sein de la
Garde Nationale qui a abouti à une insurrection avec la
«Commune de Paris». Mais cela est une autre histoire.

P. P.

Monsieur le Maire de Bergerac rend hommage aux «Mobiles de la Dordogne»

Cette année, pour le 150e anniversaire de la
bataille, une grande cérémonie a été présidée
par la ministre déléguée, avec à ses côtés le
ministre plénipotentiaire auprès de l'ambassade
de la République fédérale d'Allemagne.
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NOTRE-DAME DE LORETTE
43e ANNIVERSAIRE DE LA TRANSLATION

DU SOLDAT INCONNU AFN

Depuis 43 ans, la tradition est respectée pour célébrer
l’inhumation du soldat inconnu AFN, le 16 Octobre 1977,
avec toujours le même cérémonial, de nombreux anciens
combattants commémorent cet anniversaire en présence de
personnalités et de dirigeants de la FNCPG-CATM, sur le
parvis entre la chapelle et la tour Lanterne.

«Il y a 43 ans, le corps d’un soldat inconnu d’AFN était inhu-
mé dans l’ossuaire de la crypte. Chaque année depuis 43
ans, la mémoire de nos frères d’armes est honorée» déclare
le maître de cérémonies. Ainsi le corps d’un soldat inconnu
venu d’Algérie était inhumé dans la crypte de Notre-Dame
de Lorette, rejoignant ses glorieux aînés des terribles
batailles de 1914 et 1915 qui se déroulèrent sur cette colline
et firent 100 000 morts et autant de blessés, ainsi qu’une
urne contenant les cendres des déportés mêlés à la terre
brune de leur camp d’extermination. 
Un décret présidentiel du 16 Janvier 1924 avait décidé de la
réalisation de ce vaste ensemble de 25 ha sur le territoire de
la commune d’Albain-Saint-Nazaire où reposent 40 058
corps dans des tombes individuelles, de part et d’autres de
deux grandes allées et sept ossuaires, de la tour Lanterne (52
m de haut) avec son phare abritant une crypte où reposent
plusieurs milliers de soldats non identifiés, et une chapelle
romano-byzantine, œuvre de Louis Cordonnier qui comp-
rend des fresques religieuses et des vitraux évoquant les évé-
nements de la grande guerre, l’histoire religieuse et patrio-
tique de la France avec un triptyque dédié à Notre-Dame de
Czestochowa. Sa crypte abrite les corps des soldats inconnus
de1939/45 depuis 1950, de la guerre d’Algérie et des com-
bats du Maroc et de Tunisie depuis 1977, de la guerre
d’Indochine depuis 1980.

LE FRÈRE DE CELUI QUI REPOSE 
SOUS L’ARC DE TRIOMPHE

«Aucun autre lieu n’aurait pu convenir pour recevoir un soldat
inconnu des opérations AFN» reconnaissait le président
d’une association départementale de la FNCPG-CATM qui
avait assisté le 14 Juillet 1960 à cette cérémonie où un aveugle
de la guerre de 1914-18 guidé par un jeune orphelin, avait
désigné le corps d’un soldat inconnu de 1939 /1945 pour être
inhumé dans l’ossuaire. «Ce désir est né en 1969 du fait que
les générations du feu qui nous ont précédés pouvaient se
rassembler autour d’une tombe sacrée témoignant du sacrifice
de leur génération (Arc de Triomphe, Notre-Dame de Lorette,
Verdun)». Les démarches furent longues pour rapatrier un sol-
dat non identifié qui reposait au cimetière de «Petit Lac»
d’Oran en France.
Il fut placé dans une sépulture provisoire au cimetière mili-
taire de Luynes (13) avant de rejoindre Notre-Dame de
Lorette et d’être placé au-dessus de l’ossuaire de la tour

Lanterne le 16 Octobre 1977 lors d’une cérémonie simple,
digne, émouvante présidée par Valéry Giscard d’Estaing pré-
sident de la République avec plus de 40 000 participants
venus de toute la France.
«Le soldat aux traits inconnu des opérations d’Afrique du
Nord qui va dormir désormais dans ce cimetière de Lorette,
ce jeune homme qui a vécu parmi nous, est le frère de celui
qui repose sous l’Arc de Triomphe à Paris. A l’un comme à
l’autre, les honneurs militaires, le salut des drapeaux, la pré-
sence du chef de l’Etat, disent la gratitude d’un peuple qui
sait, le moment venu, mettre sa vie en jeu pour défendre sa
sécurité, son honneur, ses libertés. Que le soldat inconnu
d’Afrique du Nord, notre jeune frère dont le nom est perdu,
reste toujours dans notre souvenir, comme un exemple et
une leçon» avait alors déclaré Valéry Giscard d’Estaing.
«Beaucoup de ceux qui étaient sur la colline de Lorette ont
pensé que le corps de cet inconnu exposé devant l’ossuaire
de Lorette aurait pu être celui d’un fils, d’un parent, d’un
ami» témoignait un participant en 1977. 
«Chaque année, depuis le 16 octobre 1977, la FNCPG-
CATM commémore cette translation à Notre-Dame de
Lorette. Je suis venue, 55 ans après ce conflit, pour que la
France n’oublie pas ses combattants et soldats de la 3e géné-
ration du feu. Elle y a payé un prix fort» avait déclaré, 40 ans
après, Geneviève Darrieussecq Ministre déléguée auprès de
la ministre des Armées, chargée de la Mémoire et des Anciens
combattants «Je souhaite dans ce lieu emblématique rappeler
le sacrifice des morts pour la France et des liens qui nous
unissent, ainsi que les valeurs que nous défendons» avait-elle
ajouté.
«Je me suis retrouvé voilà 40 ans, avec cette tradition du
point zéro qui a été respectée aujourd’hui. Même cérémonie,
même ferveur dans cette Marseillaise chantée par tous, à
l’exemple de ce qui se passe dans les communes ou à l’Arc
de Triomphe. Et elle continuera 10 ans, 20 ans, encore»
confiait ému un participant le 16 Octobre 2017.

P. P.
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LA VIE DES DÉPARTEMENTS
Un aperçu des cérémonies pendant la période estivale

VENDÉE
FORÊT DE MERVENT

LOIRET
MARDIE – BOU

ISÈRE
GRENOBLE

DORDOGNE
PÉRIGUEUX

Commémoration à la stèle des Martyrs du 17 août
1944 en forêt de Mervent.
Notre société a toujours su organiser une résistance
active pour faire face aux tragédies du moment.

Commémoration de l’Appel historique du 18 juin
1940 du Général de Gaulle à refuser la défaite et
à poursuivre le combat contre l’ennemi.

Le 17 septembre 2020 commémoration des 150
ans de la bataille de Bazeilles. Comme chaque
année à pareille époque, les Troupes de Marine ras-
semblent le Monde Combattant en mémoire du
courage extrême des soldats de 1870.

En présence d’un public restreint, treize drapeaux,
quatre anciens Harkis, les autorités et une dizaine
d’anciens combattants ont rendu hommage aux
Harkis et autres membres des formations supplé-
tives, ce 25 septembre 2020.
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SANTÉ

• DIX CONSEILS POUR RENFORCER VOS DÉFENSES IMMUNITAIRES

Par ces temps de Covid-19, il est nécessaire de renforcer nos défenses immunitaires afin de mieux faire
face à l’épidémie, conservons les gestes barrières et découvrons ensemble 10 conseils pratiques pour
booster nos défenses immunitaires et aider notre organisme à se défendre contre les infections virales
et bactériennes. 

Entretenir son immunité toute l’année
Quand doit-on tout particulièrement renforcer
ses défenses immunitaires ? «A chaque change-
ment de saison ou en période de stress, mais
également en voyage où l’on peut être confronté
à de nouvelles bactéries auxquelles notre orga-
nisme n’est pas habitué», recommande Ysabelle
Levasseur, diététicienne-nutritionniste à Paris et
Cannes.
Renforcer son système immunitaire via une ali-
mentation variée et équilibrée est également
conseillé aux personnes suivant un traitement
antibiotique qui peut déséquilibrer la flore intes-
tinale, ou des traitements médicamenteux
comme la chimiothérapie.
Et enfin, pour les personnes ayant un régime ali-
mentaire trop riche en sucres, ou en protéines
animales, il est également important de faire
attention à son système immunitaire.

Prendre soin de sa flore intestinale
Prendre soin de son système immunitaire passe
d’abord par… l’alimentation ! «70 % de notre
système immunitaire se trouve dans l’intestin.
Ainsi, l’intestin est la première barrière de
défense de notre système immunitaire».
Notre flore intestinale (ou microbiote) est peu-
plée de milliards de bactéries : des bonnes et des
moins bonnes … «Une flore intestinale déséquili-
brée va favoriser les infections». Préserver l’équi-
libre de la flore intestinale, la repeupler de bonnes
bactéries pour prendre soin de son système immu-
nitaire est ainsi essentiel. Les aliments fermentés
vont apporter à la flore intestinale de bonnes
bactéries : les fameux probiotiques !
«Ces bonnes bactéries vont nous aider à avoir
une meilleure résistance face aux infections»,
recommande ainsi la diététicienne-nutritionniste.
Quelques idées produits fermentés : les yaourts,
la choucroute, les cornichons, le miso (une pâte
de soja fermentée). Quelques idées de boissons
fermentées : le kéfir et le kombucha.

Faire le plein de vitamines
Notre système immunitaire est composé de glo-
bules blancs, notamment les lymphocytes. Leur
rôle est essentiel ! Ce sont eux qui défendent
notre organisme contre les infections et les maladies.
«Pour que le système immunitaire fonctionne
de manière optimale, il est important d’adopter
une alimentation riche en vitamines antioxy-
dantes. Ces vitamines vont activer la produc-
tion des cellules du système immunitaire
comme les lymphocytes B, T et les macropha-
ges essentiels à la fabrication d’anticorps qui
permettront de détruire les microbes ou les
mauvaises bactéries».

La vitamine C
Une étude a démontré que la vitamine C permet-
tait de diminuer aussi bien la sévérité que la
durée d’évolution des rhumes. Elle est aussi
indispensable au renouvellement des globules
blancs. Où trouver la vitamine C dans l’alimen-
tation ? Dans les légumes crus (choux, poi-
vrons…), les fruits crus comme les agrumes, les
fruits exotiques ou les fruits rouges …

La vitamine D
Une étude a montré qu’une carence en vitamine
D serait associée à une augmentation du risque
de maladies infectieuses.
Où trouver la vitamine D dans l’alimentation ?
Dans les poissons gras comme le foie de morue,
le maquereau, les sardines, le hareng, les
anchois… Pour une meilleure assimilation de la
vitamine D, «une exposition au soleil 15 mn par
jour des deux bras et du visage permet de fixer la
vitamine D».

Les vitamines A et E
«La vitamine A a un rôle important. Elle contribue,
dans son action avec la vitamine E, au bon fonc-
tionnement du système immunitaire», souligne
la diététicienne-nutritionniste. Où trouver la vita-
mine A dans l’alimentation ? Dans les abats, la
carotte, la patate douce, la citrouille, les épi-
nards, les choux… Où trouver la vitamine E dans
l’alimentation ? Dans les huiles de noisettes, les
noix, les céréales …

Du Zinc
«Une carence en zinc va directement affaiblir le
système immunitaire». Le zinc est en effet un
minéral clé pour lutter contre les infections. Il est
directement impliqué dans le bon fonctionne-
ment du thymus, l’organe à l’origine de la pro-
duction des globules blancs et des anticorps. Où
trouver du zinc dans l’alimentation ? Dans les
viandes blanches et rouges, les poissons, les
fruits de mer, les crustacés, les œufs …

Du magnésium
«Le magnésium contribue à la stimulation de la
production des globules blanc». «Il est recom-
mandé lorsqu’on est fatigué ou stressé et ainsi
plus sensible aux infections.» Le magnésium : où
le trouver dans l’alimentation ? Les germes de
céréales, les fruits secs, les oléagineux, les
légumes secs…

Du fer
«Le fer va améliorer les défenses immunitaires.
C’est un élément vital pour le bon fonctionne-
ment de l’organisme : il va transporter l’oxygène
dans le corps, participer à la formation des
globules rouges et à la régénération des lym-
phocytes».

Les carences en fer touchent principalement les
femmes et les enfants. «Les enfants ayant des
carences en fer présentent un risque accru de
maladies, de façon très notable». Avec notam-
ment des risques d’infections à répétition comme
les otites. Le fer d’origine animale : où le trouver
dans l’alimentation ? Dans la viande (en particu-
lier la viande rouge), le boudin noir, les abats
comme le foie, les fruits de mer, le poisson, les
moules…
Le fer d’origine végétale : où le trouver dans
l’alimentation ? Dans les légumes secs, les
algues… Seulement, il s’agit de fer non-hémi-
nique, c’est à dire moins bien absorbé par l‘orga-
nisme que celui d’origine animale. Pour amélio-
rer son absorption, misez sur la vitamine C au
même repas : celle-ci améliore l’absorption du
fer présent dans les végétaux.

Du sélénium
«Le sélénium contribue au fonctionnement nor-
mal du système immunitaire puisqu’il travaille
avec la vitamine C à la régénération des cellules
du système immunitaire. Il permet également de
moduler les réactions inflammatoires et immuni-
taires». Le sélénium : où le trouver dans l’ali-
mentation ? Une grosse noix du Brésil suffit à
fournir l’apport quotidien recommandé d’un
adulte. Autres sources de sélénium : les fruits de
mer, le poisson …

Réduire le niveau de stress
Des études scientifiques ont confirmé que le
stress chronique pouvait véritablement nuire au
bon fonctionnement du système immunitaire.
Les sécrétions de cortisol (l’hormone du stress) en
excès et sur la durée amenuiseraient ainsi les
défenses immunitaires.

Pratiquer une activité physique régulière
La pratique d’une activité physique régulière per-
met de réduire les hormones du stress mais éga-
lement de booster les défenses immunitaires pen-
dant et après l’exercice. A la clé : moins de
risques de contracter un virus mais également
des symptômes moins sévères ainsi qu’une gué-
rison plus rapide en cas d’infection. Attention
toutefois : pratiqué à l’excès, le sport serait sus-
ceptible d’épuiser le système immunitaire.

Bien dormir
La fatigue et le manque de sommeil fragilisent
l’organisme. Ainsi, les personnes ayant une mau-
vaise qualité de sommeil seraient plus vulnéra-
bles aux infections avec une réponse immuni-
taire plus faible que celles ayant une bonne qua-
lité de sommeil.

Source : Site doctissimo.fr
Charline Delafontaine - Journaliste santé.
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Profi tez de votre offre sur www.viniphile.fr
(paiement sécurisé)

Votre code avantage : W1819

COMMANDES PAR TÉLÉPHONE 7j/7 de 8h à 20h

0 892 680 432 0,40 € / min

 

«Conformément à la loi Informatique et Libertés du 6 janvier 1978, vous disposez d’un droit d’accès et de rectifi cation aux données personnelles vous concernant. Par notre intermédiaire, vous serez susceptible de recevoir des offres d’autres sociétés. Si vous ne le souhaitez pas, il vous 
suffit de nous écrire.» Sauf erreurs typographiques. Viniphile LF SAS au capital de 821 840 € RCS Lyon 077 320 133 - APE 526 A - Si malgré toutes nos précautions, le vin devenait indisponible, nous le remplacerions par un autre vin d’une valeur similaire. Photos non contractuelles. Offre 

valable 1 seule fois et limitée à 24 bouteilles de ce vin par foyer. Pour toute commande de 24 à 48 bouteilles, merci de rajouter 12€80 de frais de livraison. *Pour la Corse, merci de rajouter systématiquement 20€ forfaitaires supplémentaires pour les frais de port même si les 12,80€ sont 
offerts. Pour toute autre demande, nous contacter. Ce vin est vendu par 6 bouteilles au prix de 53€40 + 12€80 de frais de livraison. Tous nos cartons d’emballage de nos colis sont recyclables et donc à mettre dans votre poubelle «papiers et cartons». En cas de colis refusé sans justifi cation 

(pas de défaut ou de casse, livraison conforme à la commande) ou de colis non réclamé, les frais de retour sont à votre charge. Si vous souhaitez exercer votre droit d’opposition au démarchage téléphonique, vous pouvez vous inscrire sur bloctel.gouv.fr. En cas de commande expédiée à 
une adresse non personnelle (boîte postale, camping, hôtel, code « armée »…), aucune réclamation ne sera acceptée pour non-réception ou réception tardive du colis. Code Offre WP1235

Offre réservée aux personnes majeures - L’abus d’alcool est dangereux pour la santé, à consommer avec modération. 

W1819 - P0662
Bon de commande : à retourner avec votre règlement à Viniphile - BP 60120 - 27120 PACY SUR EURE 

OUI, je profite de mon Offre Découverte, Château CHANTELOUP 2019, et je commande avant le 09/11/2020 :

OFFRE LIMITÉE A 24 BOUTEILLES PAR FOYER

N° Tél obligatoire pour la livraison :

IMPORTANT : Livraison par Colissimo pour la France métropolitaine et Monaco 
exclusivement. Pour la Corse, frais de port majorés de 20€*.

Votre Œnologue à domicile

2019, le Millésime de la belle surprise !

Découvrez ce remarquable vin de Bordeaux, sélectionné 
pour vous, par notre comité de dégustation. Il s’agit 
d’un Bordeaux AOC, d’un excellent rapport qualité/prix 
provenant d’un terroir d’exception.

Votre Excellent BORDEAUX AOC

ou

+ LIVRAISON GRATUITE

+ LIVRAISON GRATUITE

24 bouteilles à 2€69 l’unité - réf. 180660

au lieu de  8€90 soit 24 bouteilles à 213€60  64€56

12 bouteilles à 3€69 l’unité - réf.180657

au lieu de  8€90  soit 12 bouteilles à 106€80  44€28

 

-69%

-58%

OFFRE 
DÉCOUVERTE2€69  la bouteille

À saisir avant le 9 novembre 2020 !

À partir de

Chèque bancaire à l’ordre de Viniphile-Amis Gourmets
Carte bancaire

Date et signature

Je règle aujourd’hui par :

        

Prénom

Adresse

 Ville

Informez-moi de vos offres internet :

Courriel @ 

Date de naissance      

Mme
M. 

Code
postal

Code
porte

N° Carte

Expire fin            Cryptogramme  

Jolie robe rubis aux refl ets soutenus.

Le nez, fruité et intense, dévoile d’agréables notes 
de petits fruits rouges bien mûrs.

Une bouche charmeuse et équilibrée, accompagnée 
par de fi ns tanins soyeux.

Idéal sur une côte de bœuf, des brochettes de veau 
au curry, des légumes grillés à la plancha, de la lotte 
à l’armoricaine, des fromages ou encore une mousse 
au chocolat.

Dégustation : 12 à 13°
Degré : 13%
A boire dès à présent ou d’ici 3 à 4 ans

OU

pour 12 bouteilles achetées3€69 l’unité

+
LIVRAISON 
GRATUITE
pour toute commande 

Économisez 12€80

pour 24 bouteilles achetées2€69 l’unité

-58%

-69%

Château Chanteloup 2019
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OPÉRATION DYNAMO EN 1940 A DUNKERQUE
Une application mobile

pour s’immerger dans l’opération Dynamo de 1940

La Communauté Urbaine de Dunkerque (Nord) lance son
application mobile gratuite, Opération Dynamo, pour vivre
cet événement en totale immersion.

En mai 2020, c’était le 80e anniversaire de l’Opération
Dynamo et de la Bataille de Dunkerque. Si les conditions
sanitaires n’ont pas pu permettre de commémorer cet événe-
ment de l’Histoire, une application smartphone étonnante et
particulièrement innovante propose depuis cet été aux touristes
et aux habitants de la région de s’immerger dans ce tournant
de l’Histoire.

Mai 1940. Les troupes alliées sont prises au piège dans la
poche de Dunkerque : les commandements anglais et fran-
çais vont alors organiser l’évacuation de centaines de milliers
de soldats vers l’Angleterre.
Ce que Churchill appellera «le Miracle de Dunkerque» cons-
titue un événement décisif pour l’issue de la Seconde Guerre
Mondiale : il a récemment été mis en lumière par le film
oscarisé «Dunkerque» de Christopher Nolan.
La Communauté Urbaine de Dunkerque propose aujourd’hui
à tous de revivre l’Opération Dynamo : une application per-
met de parcourir le territoire transformé en véritable musée à
ciel ouvert gratuit.

Tous les ressorts d’un jeu vidéo pour un véritable musée
interactif à ciel ouvert.
Une application smartphone pour guider le touriste sur un
parcours historique, avec réalité augmentée, ce n’est pas
nouveau. La particularité de l’application Opération Dynamo
est d’avoir su combiner la pointe de l’innovation et le ressort
scénaristique avec des personnages avatars, que l’on choisit
au lancement de l’appli.
Les parcours comme les points de vue sont différents et le
visiteur vit ce moment historique sur les lieux même où les
événements se sont déroulés.
Le musée à ciel ouvert est d’autant plus d’actualité avec la
crise du COVID : on peut se cultiver, plonger dans l’Histoire
sans contraintes sanitaires de nombre de visiteurs, masques et
gel : dehors, l’Histoire se révèle !

L’application Opération Dynamo est en téléchargement gra-
tuit sur les stores : Google Store - Google Play.
Les personnages, des avatars pour tenter de comprendre
l’Histoire avec ceux qui l’ont vécue Louisette, petite fille de
10 ans, Joseph soldat français venu de l’Isère ou Edward le
soldat britannique de 22 ans : le visiteur choisit son avatar
lors du lancement de l’application. Selon ce choix, le par-
cours, le scénario, la quête, la vision de l’Histoire seront dif-
férents. Les personnages prennent vie grâce à des histoires
dans l’Histoire, leur vie d’avant, ceux qui leur manquent (le
papa de Louisette, l’épouse et le fils du soldat français, la
fiancée du soldat britannique…). Le discours est intérieur à la
première personne pour renforcer le sentiment de proximité
avec son avatar.

La 3D et les expériences : la technologie du futur véritable
fenêtre sur le passé.
C'est ce qui surprend le plus au cours des parcours : réalité
augmentée, reconstitution 3D des bâtiments actuels sur la
map, personnages en 3D animés, reconstitution de bâtiments
détruits ou des scènes essentielles de l’histoire de l’Opération
Dynamo, l’expérientiel transporte dans le passé et dans l’en-
thousiasme !
Frappes de Stuka (les avions ennemis, avec le son qui a terro-
risé les populations et qui jetaient les soldats dans l’abri si fai-
ble des dunes), la place Jean Bart en feu, le Bastion 32 – le
siège du commandant français – reconstitué, les scènes de
rembarquement en 3D sur la plage et bien plus encore ...
Des sites disparus et des scènes de vie sont ainsi reconstitués,
modélisés pour permettre de redécouvrir ces événements en
réalité virtuelle ou augmentée commentée. Les traces se révè-
lent et reprennent vie, faisant du smartphone une fenêtre sur
le passé.

Dynamo, un tournant de l’Histoire
L'opération Dynamo constitue une page importante de l'his-
toire de l’agglomération dunkerquoise. Ce qu’on a également
appelé la Bataille de Dunkerque est même à l’origine de l’ar-
chitecture de la ville, détruite à 80 %.
L’Opération Dynamo, c’est un compte à rebours pour sauver
l’armée alliée, les soldats britanniques, français et belges, et
avoir une chance de continuer la guerre.
Ces 9 jours font rentrer Dunkerque dans l’Histoire.
Après la perte de Boulogne et de Calais, il ne reste plus que
Dunkerque comme porte de sortie vers l’Angleterre. Le 26
mai, l’Opération Dynamo est lancée par l’armée britannique.
Objectif fixé par Churchill : sauver 40 000 hommes. L’Amiral
Ramsay installe son poste de commandement dans les souter-
rains du château de Douvres où était installé un groupe
électrogène, une «Dynamo».
D’où le nom de code de ce sauvetage. Le problème ? Il y a
trop d’hommes et pas assez de bateaux et les Allemands
bombardent la poche de Dunkerque depuis le 19 mai…
Quand Dynamo commence, il y a plus de 500 000 soldats à
évacuer… et le miracle va avoir lieu. Il y a deux solutions
pour évacuer : la jetée Est du port de Dunkerque et les plages.
Mais avec les bancs de sable, impossible pour les soldats de
monter directement à bord des navires de guerre, qui ont jeté
l'ancre loin de la plage.
Pour faire la navette entre la plage et les navires, le gouverne-
ment britannique lance un appel à la radio : les civils doivent
aller aider ! Les Little Ships arrivent à Dunkerque : ils sont un
peu plus de 1000 navires, dont 800 civils, péniches, yachts,
vedettes, remorqueurs, à participer à Dynamo.
Ils sont anglais, mais aussi français, belges ou hollandais. La
plupart du temps, ils sont conduits par des civils qui doivent
affronter les bombardements.
Entre 200 et 300 seront coulés par l'aviation allemande ou
par la Kriegsmarine. 338 000 hommes réussissent à traverser
et évitent ainsi le stalag.
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L’application Opération Dynamo est disponible gratuitement 
sur l’Apple store et Google Play. (©Wikimedia Commons).

En France, cet épisode de l’Histoire a longtemps été présenté
comme une défaite honteuse – voire une trahison des alliés
laissant les soldats français sur la plage, les condamnant ainsi
à l’arrestation par la Wehrmacht …
La propagande du gouvernement de Vichy a eu la vie dure…
Non seulement des milliers de soldats français ont pu embar-
quer sur les bateaux alliés mais certains ont combattu jusqu’à
la mort pour freiner, à quelques kilomètres de là, l’arrivée des
Allemands… permettant ainsi le rembarquement de milliers
de leurs camarades.
• Une ville détruite à 80%.
• 10 000 morts parmi les soldats alliés, autant chez les

Allemands.
• 5 000 disparus en mer.
• 3 000 morts parmi les civils.

Histoire, patrimoine, tourisme : tout est lié.
Le tourisme de mémoire lié à l’Opération Dynamo attire des
visiteurs venus de nombreux pays (France, Royaume Uni,
Belgique, Allemagne, Etats-Unis, Canada, Australie...). Ainsi,
pour les Britanniques notamment, le «Spirit of Dunkirk» et les
milliers de «little ships» qui ont sauvé leurs soldats sont des
éléments phare de la mémoire collective lié à 39/45.
En faisant le choix de développer l'application smartphone
Opération Dynamo, la Communauté urbaine de Dunkerque
a voulu proposer une solution permettant de :
• Valoriser et relier entre eux les lieux, sites, bâtiments et ves-

tiges de la mémoire collective et de créer du parcours dans

l'espace public urbain.
• Proposer aux visiteurs de vivre une expérience immersive

et donc de révéler les traces du passé qui ont disparu, à tra-
vers un support innovant, ludique et pédagogique qui puis-
sent séduire les jeunes comme les anciens.

• Proposer des clefs multiples d'entrée sur cette question
(musée, vidéo, images de synthèse, son, photos…).

• Prolonger et compléter les approches de la mémoire du
Musée Dunkerque 1940 – Opération, du Fort des Dunes de
Leffrinckoucke ou encore des Archives de l’Agglomération …

Trois parcours sont déjà disponibles et durent entre 1h00 et
3h00
• Dans la ville de Dunkerque, Louisette 10 ans.
• Du Musée Dunkerque 1940 – Opération Dynamo en pas-
sant par la plage et les bassins du centre-ville, Joseph, soldat
français.
• De la plage à Dunkerque en passant par le Musée
Dunkerque 1940 - Opération Dynamo, Edward, soldat bri-
tannique.

Un 4e parcours devrait être dévoilé à la rentrée 2020
•  Du Fort des Dunes de Leffrinckoucke à Bray-Dunes en pas-
sant par Zuydcoote, Edward soldat britannique (parcours
dans le Grand site naturel protégé des Dunes de Flandre).
Le tourisme de mémoire, une attente des touristes français et
étrangers.

La volonté de retrouver leurs racines.
Champs de bataille, nécropoles, sites commémoratifs,
musées… Depuis 2014, Français comme étrangers sont de
plus en plus nombreux à venir les découvrir…
Cet engouement pour le passé s’inscrit dans la tendance du
goût des Français pour la généalogie, leur appétence au tra-
vail de mémoire, la volonté de retrouver leurs racines.
Les applications smartphone sont un pas de plus : elles per-
mettent d’emmener les visiteurs sur les lieux même où s’est
déroulée l’Histoire. Elles complètent le contenu des lieux de
mémoire et musées.
Elles permettent un véritable tourisme de mémoire, car elles
permettent également de délivrer des informations sur la res-
tauration, les événements à venir, les autres expériences…
En Hauts-de-France, la fréquentation des lieux de mémoire
représente 18,2 % du total France métropolitaine. La région
est juste derrière la Normandie et les plages du débarque-
ment... et devant Paris ou l'Est de la France. Le tourisme de
mémoire est donc stratégique pour la région.

(Extrait du site Web de la ville de Dunkerque)
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Chanteuse, danseuse et meneuse de revue,
Joséphine Baker (1906-1975)  a connu un immen-
se succès en France dans les années 20 et 30. Du
charleston scandaleux de la «Revue Nègre» pré-
sentée au théâtre des Champs-Élysées puis aux
Folies Bergères, au music-hall (au Casino de
Paris) en passant par la chanson et plus tard le
cinéma. Installée à Paris, elle acquiert la nationa-
lité française en 1937 grâce à son mariage avec
Jean Lion (de son vrai nom Levy) un industriel
juif. En raison de sa couleur de peau et de son
engagement public antinazi, Joséphine Baker ne
pourra plus se produire sur scène en France et y
donne ses derniers spectacles au cours de l’année
1940. Patriote, elle n’a pas hésité à entrer en
résistance, refusant de chanter à Paris, tant que les
Allemands seraient présents. L'ensemble de son action en
tant que résistante au service de la France libre est détaillé
dans l'ouvrage de Charles Onana «Joséphine Baker contre
Hitler».

Dès le début de la guerre, chaque soir, elle a assuré la ges-
tion, à ses frais, d'un centre d'accueil de réfugiés à la Gare du
Nord. Durant la journée, elle écrivait à ses 4 000 filleuls de
guerre, s’occupait de préparer des colis qu’elle leur destinait.
Elle a même effectué, dès 1939 plusieurs tournées le long de
la frontière nord-est pour motiver les troupes. En septembre
1939, Daniel Marouani, frère de son agent, la présente à
Jacques Abtey, officier du 2e Bureau, le service de renseigne-
ment de l'Armée. Chef du contre-espionnage militaire à Paris
au moment de la déclaration de guerre, il est alors chargé de
recruter des «Honorables Correspondants», des personnalités
bénévoles et dignes de confiance susceptibles de se rendre
partout sans éveiller les soupçons afin de recueillir des ren-
seignements sur l'activité des agents allemands. Lors de leur
première rencontre dans sa villa «Beau chêne» au Vésinet
(78), elle lui déclare : «C'est la France qui m'a fait ce que je
suis, je lui garderai une reconnaissance éternelle … Je suis
prête, capitaine, à lui donner aujourd'hui ma vie. Vous pou-
vez disposer de moi comme vous l'entendez».
Ils conviennent qu’elle se servira de ses relations pour se faire
inviter aussi souvent que possible aux cocktails offerts dans
les ambassades afin d'y recueillir des informations sur les
troupes ennemies. Elle réussit ainsi à obtenir, lors de récep-
tions données dans les ambassades d'Italie et du Portugal, de
précieux renseignements sur les mouvements des troupes
allemandes et les intentions de Mussolini au début de la guerre.
Après la bataille de France, elle s’engage le 24 novembre

1940 dans les services secrets de la France
Libre via le commandant Abtey qui reste son
officiant traitant jusqu’à la Libération en France.
Elle quitte Paris pour la Dordogne. Soupçonnée
par les Allemands de cacher des armes,
Joséphine fait preuve d'un grand sang-froid
lorsque ceux-ci demandent à perquisitionner sa
propriété des Milandes, alors qu'elle y héberge
des résistants.

UNE RECONNAISSANCE OFFICIELLE
DUREMENT ACQUISE

En 1941, Joséphine Baker et Jacques Abtey sont
tous deux envoyés en Afrique du Nord en mis-
sion pour la France Libre, jusqu’en 1944.

Longuement hospitalisée, car Joséphine Baker tombe grave-
ment malade en Juin 1941, elle continuera son activité de
renseignement, puisque sa chambre devient un centre d'é-
changes d'informations secrètes. Elle s'emploie à convaincre
tous les officiels américains qu'elle rencontre de soutenir le
général de Gaulle et la France Libre.
A peine rétablie, elle part soutenir le moral des troupes et
organise des spectacles pour les troupes alliées et américaines
en effectuant une longue tournée en jeep, de Marrakech au
Caire, puis au Moyen-Orient, de Beyrouth à Damas, y gla-
nant toutes les informations qu'elle peut auprès des officiels
qu'elle rencontre. Elle utilise ses partitions musicales pour
dissimuler ses messages transcrits en langage chiffré et à l’encre
sympathique.
Engagée dans les forces féminines de l’armée de l’air, elle
devient sous-lieutenant et débarque à Marseille en Octobre
1944. A la Libération, elle poursuit ses activités pour la croix
Rouge, et chante pour les soldats et résistants près du Front,
suivant avec ses musiciens, la 1re Armée Française. 
Ses activités durant la guerre lui vaudront la médaille de la
Résistance Française avec Rosette. Mais, les autorités militaires
manifesteront cependant beaucoup de réticence à reconnaître
son action, rejetant à deux reprises, en 1947 et en 1949 la
proposition de sa nomination comme chevalier de la Légion
d'Honneur. Il faudra l'intervention du général Billotte, chef
d'état-major particulier du Général de Gaulle, d'Alla
Dumesnil-Gillet, supérieure hiérarchique de Joséphine Baker
en Afrique du Nord, pour qu’elle obtienne enfin la reconnais-
sance officielle qu'elle mérite pour son engagement patrio-
tique, avec la Croix de Guerre 1939-1945 avec palme, remise
en 1961, dans le parc de son château des Milandes.

P. P.

Une artiste engagée
Joséphine Baker, la résistance au service de la France Libre

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE UFAC

L’Assemblée Générale de l’UFAC s’est tenue le 22 septembre 2020 de 10 heures à 16 heures sous une forme très réduite.
Seuls les membres du Bureau National étaient convoqués.
La FNCPG-CATM était représentée par Hubert Chazeau en qualité de Vice-Président de l’UFAC et Serge Auffredou en qualité
de Secrétaire Général adjoint de l’UFAC.
A 16 heures, a eu lieu l’inauguration de la Salle Jacques GOUJAT «anciennement salle de réunion du Conseil d’Administration»
en présence de Mme Marie-Claude Goujat et ses enfants.



LES MOTS CROISÉS
DE

FRANÇOIS CRESEVEUR

HORIZONTALEMENT
I. En situation délicate sur une mer d’huile (avec

le 2 horizontal..
II. Toujours en situation délicate avec le 1 horizon-

tal – Langue méditerranéenne.
III. Rendre stupide.
IV. Conjointement/traverse par la Reuss – Article de

défense – Vedette de la Bastille (en partie) –
Attire le poisson.

V. Participation obligatoire.
VI. Son papa fut un fils de l’Océan – Transis, engoudi.

VII. Démesuré – Imparable mais désordonné.
VIII. Préparai le cuir – Après l’écrit.

IX. «C ici» la question – Un vulgaire merlan.
X. Nécessaire pour effectuer un travail.

VERTICALEMENT
  1.  Mise pour «a le» – Le troisième de la 1re lignée.

2.  On l’appelle aussi succin – Bébé il fut le préféré
du roi Stanislas.

3.  Suit parfois l’auto.
4.  Adoucissant.
5.  Il y en a pour la messe, le sacrifice – Il partage

tout.
  6.  Manufacturer une pièce – 2 – 29.
  7.  Angle de compensation utilisé par les militaires –

Il peut être propre, collectif, commun.
8.  Le laisser passer doit l’être. 

  9.  Ce saint fabriquait des drogues (autrefois) – Fils de
Pandion – Privatif.

10.  Partie de la fleur.
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SOLUTION DU PROBLÈME N° 224
HORIZONTALEMENT
I. LESSIVEUSE. II. OPE – VIP – AS. III. PI – NONSTOP.
IV. ERIC . V. DISTRIBUEE. VI. ELA – OR. VII. VO – IL–
PS. VIII. ETIENNE – IJ. IX. GE – ERREV. X. ARCIM-
BOLDO.
VERTICALEMENT
1. LOPEDEVEGA. 2. EPI – ILOTER. 3. SE – ESA. 4.
NRT – KEPI. 5. IVOIRE. 6. VINCI – INEB. 7. EPS –
BOLERO 8. TOUR – RL. 9. SAO – PIED. 10.
ESPRESSIVO.

Mistral Média 
22 rue La Fayette

75009 PARIS 
Tel : 01 40 02 99 00

96 heures de la vie d’un homme face à l’histoire. «Les jours
d’avant» de Bertil Scali, publié chez Michel Lafon, restitue l’in-
timité d’un futur héros face à son destin, 4 jours avant son
fameux appel du 18 juin 1940 dont les 3 mn firent basculer le
monde. 96h00 avec de Gaulle avant de Gaulle. 
Bertil Scali était-il, le 14 juin 1940, assis à l’arrière de la
Renault Vivastella noire aux côtés du Général pour le périple
vers Bordeaux de cet obscur officier et Sous-Secrétaire d’Etat
alors inconnu ? A-t-il séjourné à Bordeaux puis voyagé avec lui
jusqu’à Londres ? A mi-chemin entre l’histoire, le journalisme
d’investigation et le roman historique, «les jours d’avant» nous
font vivre, au plus près du Général de Gaulle, ces moments
uniques qui ont précédé cet appel diffusé par la BBC, qui fit passer de l’anonymat
un «Général de brigade nommé à titre temporaire» vers la légende qui forgea le mythe
«De Gaulle». 
Dans un style exigeant et cinégénique, Bertil Scali recrée, avec finesse et émotion,
la route de l’exode, «le plus grand bivouac de l’histoire» que fut Bordeaux en juin
40 et le courage d’un homme dans les quelques heures qui précédent son entrée
dans l’histoire. De Gaulle avec son aide de camp, cousin de Bernadette Chirac,
sous la mitraille et dans les embouteillages entre Paris et Bordeaux, son entrevue
accablante avec Pétain dans le restaurant d’un hôtel bordelais, l’aviateur Roman
Kacew qui, devenu écrivain, se fera appelé Romain Gary et ne put accomplir son
rêve de combattant en rejoignant Londres, le détour breton de De Gaulle pour
embrasser mère, femme et enfants, son déjeuner à Londres avec le «bouledogue»
Churchill …
Autant d’histoires et de personnages que l’on croise comme le petit Lucien
Ginzburg qui deviendra Serge Gainsbourg, les écrivains Saint-Exupéry et Maurice
Sachs qui devisent à une terrasse de café avec l'auteur américain Julien Green sur
la supplique épistolaire la plus efficace pour appeler au secours le Président
Roosevelt.
Bertil Scali est un formidable conteur d’aventures, sauf qu’elles sont toutes vraies.
Pour vivre ces heures haletantes et décisives de notre histoire au côté du héros de
notre récit national et (mieux) comprendre les décennies d’après, lisez «Les jours
d’avant». Impérativement.
• «Les jours d’avant» de Bertil Scali, 280 pages, paru aux Editions Lafon.

Prix : 18,95 euros.

LES JOURS D’AVANT
96 heures pour sauver la France (14 juin au 18 juin 1940)

Bertil Scali
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10€ Argent Jacques Chirac 2020

Argent 333‰
Ø 31 mm - 17 g
Monnaie de Paris.

Un hommage éternel
JACQUES CHIRAC
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seulement10 €*
CETTE PIÈCE ARGENT


